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Conseil d'administration de la Société d'énergie et d'eau du Gabon (SEEG)

Un résultat positif de 219 millions de francs

LES administrateurs de la 
Société d'énergie et d'eau 
du Gabon (SEEG) étaient 
en conclave mardi 7 oc-
tobre dernier, à la faveur 
d'un conseil d'adminis-
tration, au siège social de 
l'entreprise, sis au centre-
ville. Cette réunion – la 
troisième du genre après 
la réquisition des actifs de 
Véolia par l'État gabonais 
–, visait quatre objectifs 

: arrêter les comptes de 
l'exercice 2018, dresser 
le bilan à mi-parcours de 
l'activité en 2019, passer 
au crible les tendances et 
les actions réalisées et pré-
parer l'assemblée générale 
des actionnaires.
S'agissant des comptes de 
l'entreprise, le président 
du conseil d'administra-
tion, Pierre Sockat, s'est 
réjoui de ce que l'exercice 
2018 a été meilleur que 
2017, qui s'était soldé par 
un déficit de 79 millions 
de francs. Et M. Sockat de 
confier : "Aujourd'hui, je 
constate que l'évolution 
est positive, puisque nous 
avons enregistré un résul-

tat positif de 219 millions 
de francs. Aussi, sommes-

nous sur une pente ascen-
dante, dans la perspective 

d'atteindre, autant que 
faire se peut, les objectifs 
que nous ont assignés les 
plus hautes autorités de 
l'État."
À l’origine de cette bonne 
performance, le directeur 
général, Bernard Gervais 
de Souza, évoque des ac-
tions plus ciblées, une plus 
grande disponibilité des 
équipements et des ac-
tions commerciales plus 
affirmées. Pour maintenir 
ce cap à l'avenir, tel que 
l'espère le comité managé-
rial, il y a la perspective de 
rapprocher davantage le 
service des clients.
Pour ce faire, le DG pré-
cise : "Nous allons essayer 

d'être plus présent auprès 
de nos clients, notamment 
par la construction de nou-
velles agences et la mise en 
service de nouveaux équi-
pements permettant une 
meilleure offre en eau." 
À noter que durant la pé-
riode de réquisition, la 
gestion des comptes de la 
SEEG n'était pas en phase 
avec les règles de la comp-
tabilité courante. Aussi, les 
membres du conseil d'ad-
ministration devaient-ils 
faire montre de beaucoup 
de rigueur, afin de re-
mettre l'entreprise sur les 
rails de l'orthodoxie bud-
gétaire. 

Styve Claudel ONDO 
MINKO
Libreville/Gabon

  Le président du conseil d’administration de la SEEG, 
Pierre Sockat (micro), répondant aux questions de la 

presse. 
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Passation de charges au ministère des Transports, de l'Équipement, des
Infrastructures et des Travaux publics

Ces chantiers qui attendent Justin Ndoundangoye

LE secrétaire général 
du gouvernement, Jonas 
Lola Mvou, a procédé, 
mardi dernier, à Libre-
ville, à l'installation du 
nouveau ministre  des 
Transports, de l'Équipe-
ment, des Infrastructures 
et des Travaux publics, 
Justin Ndoundangoye, qui 
remplace à ce poste Ar-
nauld-Calixte Engandji 
Alandji.
Prenant la mesure du nou-

veau portefeuille qui est 
désormais le sien, le nou-
veau patron des TP a dit 
savoir compter sur l'exper-
tise de ses collaborateurs 
pour mener à bien la mis-
sion que lui ont confiée le 
président de la République 
Ali Bongo Ondimba, et le 
Premier ministre Julien 
Nkoghe Bekale.
"Aux compatriotes en ser-
vice aux pans de l'Équipe-
ment, des Infrastructures 
et des Travaux publics qui 
viennent de s'ajouter aux 
Transports, afin d'établir 
cette synergie de l'action 

qui suscitait tant d'interro-
gations dans la population, 
je vous invite à nous faire 
la bonne ingénierie et nous 

ferons la bonne administra-
tion", a-t-il indiqué.
Les chantiers qui at-
tendent Justin Ndoun-

dangoye sont nombreux. 
C'est le cas, notamment, 
des travaux routiers sur 
le tronçon PK12-PK105 et 
la Trans-gabonaise, une 
route économique reliant 
Libreville à Franceville, 
d'une distance de 780 km.
À l'endroit du ministre 
sortant, Justin Ndoundan-
goye a eu des mots fort 
aimables. "À Monsieur le 
ministre sortant qui est 
d'abord mon frère, je veux 
le rassurer que je suis fier 
d'hériter d'un remarquable 
travail effectué à la tête de 
ce secteur, avec des res-

sources et des compétences 
qui ne demandent qu'à être 
actives".
La presse n'était pas en 
reste car, pour M. Ndoun-
dangoye, "toutes ces ac-
tions menées ainsi que 
notre combativité collective 
à la tête des Transports, de 
la Logistique et du Tou-
risme n'auraient pas autant 
d'écho dans la population 
si les médias ne s'étaient 
pas associés au quotidien à 
notre stratégie de commu-
nication. Soyez-en remer-
ciés", a-t-il lancé à l'endroit 
des journalistes.

Willy NDONG
Libreville/Gabon

  Justin Ndoundangoye (g), nouveau ministre des TP, 
lors de la passation de charges. 
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Projet d'appui au programme Graine 1
Fin de la formation du bureau de coordination

DANS le processus de mise 
en œuvre du projet d'ap-
pui au programme Graine 
(PAPG1), il était exigé que 
soit tenu un atelier de 
formation du personnel 
constituant le bureau pi-
lote du projet, pour har-
moniser la compréhension 
de l'ensemble des dispo-
sitions des passations de 
marchés, de décaissement, 
et autres dispositions fi-
nancières. Ce séminaire 
de formation s'est achevé 
mardi à Libreville.
Les enseignements étaient 
axés sur les aspects liés 

à la gestion du projet: la 
gestion financière, les 
règles de procédures de 
décaissement, les méca-
nismes d'appel d’offres, 
les règles de procédure 
d'acquisition, etc. Y parti-
cipaient, les membres de 
l'équipe-pilote du projet, 
une quinzaine au total. 
Ladite équipe est com-
posée des membres de la 
cellule de coordination et 
des acteurs des ministères 
de l'Agriculture. Ces Ga-
bonais ont la lourde tâche 
de mener à bien ce projet 
financé par la Banque afri-
caine de développement 
(Bad).
Le programme, qui va 
couvrir six provinces, re-
présente un réel enjeu éco-
nomique pour le Gabon. Il 
a l'ambition de changer 
fondamentalement l'agri-

culture du pays. "La cellule 
aura des bureaux et est ap-
pelée à travailler avec tous 
les partenaires impliqués 
dans la mise en œuvre de 

ce projet. Il s'agira, mainte-
nant, de finaliser le plan de 
travail et le budget annuel 
ainsi que le plan de passa-
tion des marchés qui seront 

approuvés par le comité 
de pilotage dans quelques 
jours. Une fois validés, ces 
plans seront transmis à 
la Bad pour espérer avoir 

le premier décaissement 
dans trente jours environ", 
a confié le coordonnateur 
du PAPG1, Rubain Goda 
Tsoubou.

G e o r g e s - M a i x e n t 
NTOUTOUME-NDONG
Libreville/Gabon

Les participants attentifs aux enseignements du for-
mateur de la Bad.
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